
pluviométrie) RARETE DES PLUIES

Les fidèles musulmans implorent Allah
Les fidèles musulmans du Burkina 

ont imploré le Dieu tout-puissant 
pour une saison de pluie dans les 
normes. Hier sur l’ensemble du terri­
toire national, les fidèles musulmans 
sont sortis à cet effet. Les petites 
gouttes de pluie que les Ouagalais ont 
reçues en attendant certainement 
confirmation de pluie dans les autres 
contrées du pays laissent augurer que

les vœux ont été exhaussés. Si les 
caprices pluviométriques nous ont 
souvent habitués à mi-juin et mi-juillet 
sans pluie, août et septembre sont 
généralement bien arrosés au 
Burkina. Or cette année, à ces 
périodes, points de pluie. Même le 15 
août, fête de l’Assomption chez les 
fidèles catholiques réputée pour ses 
pluies s’est déroulée dans la séche­

resse cette année. Tout ceci mis 
ensemble a poussé les musulmans à 
prendre sur eux l’initiative de prier 
pour la pluie. Une décision arrêtée 
vendredi dernier après la grande priè­
re. Les fidèles ont été invités par 
l’imam à jeûner le dimanche et à prier 
lundi pour la pluie. Selon des musul­
mans, le Saint Coran prescrit ce qu’on 
appelle «la prière de la pluie». C’est

dire que les musulmans du Burkina 
se sont mis dans cette logique. Fasse 
donc Dieu qu’il pleuve pour une année 
agricole pleine de gaieté. A la place de 
la Nation, comme dans tous les sec­
teurs et dans tout le pays, le même 
rituel a été observé.
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l'Imam du secteur 15 explique
Séni Compaoré, Imam et muezzin du secteur 15 de Ouagadougou 
a bien voulu donner à Sidwaya les motivations et le sens de la priè­
re des fidèles musulmans.

Sidwaya (S. ): Les musulmans ont 
organisé une prière particulière 
lundi 18 septembre 2000 dans tous 
les secteurs et surtout à la place de 
la Nation à Ouagadougou. Quelles 
en sont les raisons?

Il y a trop de péchés dans le monde. La punition divine est là pour nous amener à la rai­
son. (Ph: Y. Ahmed OUOBA).

redonnera la pluie.

S.: Cette prière sera-t-elle renou­
velée?

S. C.: Une seule prière suffit pour le

S. C.: La désobéissance des 
enfants envers leurs parents, par 
exemple. Il y a pire que ça. La 
prostitution et autres. Ce sont là 
des signes révélateurs de la fin des 
temps. C’est à nous d’implorer la 
clémence de Dieu et de profiter de 
ses bienfaits.

S.: Quelle est la dimension de 
cette prière?

S. C.: Elle est nationale et couvre 
tout le territoire burkinabè jus­
qu’aux villages les plus reculés. 
C’est une recommandation lancée 
par la plus haute autorité de la 
communauté musulmane qu’est le 
président de la communauté 
musulmane du Burkina.

Propos recueillis par 
Aimée Florentine KABORE

Séni Compaoré (S. C. ): La raison 
principale est le manque de pluie. 
Nos récoltes sont en danger. Et la 
seule solution est la prière. Dans le 
Coran, Dieu nous a demandé de 
l’implorer en larme et en haillons, 
en cas d’insuffisance de pluie. 
Ainsi donc, le dimanche 17 sep­
tembre, nous avons jeûné 
ensemble (tous les musulmans) 
pour mieux implorer la clémence 
de Dieu le lendemain. Nous recon­
naissons que le manque de pluie 
est dû à nos péchés. Ce n’est qu’à 
travers le jeûne et les larmes que 
Dieu nous pardonnera et nous

moment. Mais si d’ici une semaine, 
il n’y a pas de pluie, nous recom­
mencerons. Car Dieu a de l’eau en 
abondance pour nous. Il suffit de 
lui en demander pour qu’il pleuve 
dru. Toutefois, avant toute chose, 
nous devons nous repentir et 
renoncer pour toujours au péché 
(tout ce qui est synonyme de mal 
aux yeux de Dieu). C’est pour 
amener à la repentance des 
hommes que Dieu a bloqué les 
eaux.

S.: Selon vous, quels sont les 
péchés qui empêchent la pluie de 
tomber?


